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La vocation sacerdotale

les
in-
te,
oü
Ce

Au soir de l’année qui s’achève, il est bon, salutaire 
P°Ur le prêtre de jeter un coup d’œil sur le passé, de voir 
jürtout s’il a été fidèle à cette vocation sacerdotale dont 
^Seigneur l’a honoré : Non vos me elegistis, sed ego 
e egi
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us vos.je
ie I.-ADORATION.

AW vos me eiegistis ; “ Ce n'est point vous qui m’avez 
ttcnsi ! ” — Par le fait de notre sacerdoce, “ le Seigneur 

el jJ.notre partage (1) ”, “ nous sommes sa tribu privi- 
[a ^Siée et il est notre Dieu (2) ”, “ et cependant, oserions-
)S °ns dire que cette meilleure part (3) ” nous était due ?

Aon, nous la devons à la libéralité puissante et misé- 
ordieuse de notre divin Sauveur, et pour cette raison 

>' e*te grâce se nomme : la vocation sacerdotale. Comment, 
it (j effet, ce choix viendrait-il de nous, puisque la voca- 
" /^ Précède notre volonté et l’excite à répondre à l’appel

. Dieu ? Gratia vocantis prœcedit et excitât libertatem 
' H Untatis (4) — Vocatio refertur ad auxilium Dei, inte- 

. ^ nioventis et excitantis mentem (5). Aux témoigna- 
„ jojS de Notre-Seigneur et de la raison, nous pouvons 
f Vgdre celui de notre conscience. Souvenons-nous de 

Pel de Dieu, de ses principales circonstances : appel 
^ e,1du au moment où comme Saul nous songions peut- 
V a persécuter notre Dieu, sinon extérieurement, du 
v.°"is intérieurement par le péché ; appel réitéré, persé- 
s; aT> toujours plus fort : “ Ecce tlo ad ostium, etpulso; 
J** andierit vocem meant, et aperuent mihi januam, 
\'{ubo ad ilium (6). Je suis à la porte, je frappe; si 
çn.Qle entend ma voix et m’ouvre, j’entre.” — Vous avez 

eijdu la voix, ouvert la porte de votre âme, Jésus y est 
î mais la première démarche venait de Lui : “Il
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< N XV, 5. - (2) Lev., xxvr, 12. - (3) Luc., x, 42. - (4) GIos. ord. super 

(^) a ^re,L 5: Cjnverte nos Dans. — (5) S. Th.. 1. 2. q i. cxm, I ad 3.— 
P°c- ni, 20.


